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Prochaine parution du journal novembre 2025

C’était le 23 mai. Le Printemps de Saint-Aug’, sur le 
thème des couleurs, a animé la place, réuni les habitants. 
Petits et grands s’en sont donnés à cœur joie. Quelle 
récompense pour les membres de notre association et 
tous les bénévoles de ressentir une telle joie. Chaque 
année, nous nous disons après cette fête que le jeu en  
valait la chandelle. L’organisation avec toute la 
coordination que cela demande est aussi importante 
qu’elle est motivante. Il était évident de faire honneur à 
tous les acteurs dans ce numéro du Petit Augustin. Nous 
consacrons de nombreuses pages à cette fête, ainsi qu’à 
l’exposition des artistes dans la salle municipale. Laure a 
su réunir de nombreux artistes, nous nous sommes 
régalés en découvrant de nouvelles œuvres ! 

Nous vous rappelons dans ce journal les origines de 
l’association, car les 20 ans approchent. Vous 
découvrirez également l’organisation du goûter des 
vendredis et nos partenaires.

Nos lecteurs sont de plus en plus nombreux, c’est 
pourquoi nous avons augmenté le tirage du Petit 
Augustin. Nous avons même des lecteurs qui nous 
proposent des articles, quelle bonne idée ! Vous en 
trouverez deux dans ce numéro 89, celui d’un passionné 
de cyclotourisme ainsi qu’une nouvelle rubrique : l’Art à la 
maison.
Nous gardons bien entendu notre cher et précieux 
historien qui nous parle d’églises et de chapelles dans les 
alentours. Pour un peu de douceur, nous vous proposons 
des fleurs, celles des jardins et balcons.

Nous allons tous profiter de l’été, des vacances, du calme 
dans les rues et vous donnons rendez-vous à la rentrée 
que nous préparons déjà pour les goûters, le forum des 
associations et certainement des surprises.

Toute l’équipe de Cœur de Saint-Aug’ vous souhaite 
de bonnes vacances estivales.



Ça s’est passé chez nous
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Une échappée dans le quartier
Mercredi 21 mai, la place Saint-Augustin a connu 
son activité habituelle avec le marché 
hebdomadaire. Mais un intrus s’était glissé à côté 
des commerçants. Il s’agissait du Parlement mobile 
de la Ville qui se déplace de place en place pour une 
« tournée de démocratie permanente ». Il est 
matérialisé par un amphithéâtre en bois de 80 
places. 
C’était aussi le point de départ d’une échappée 
urbaine de deux heures à travers le quartier selon un 
itinéraire choisi par notre guide. L’objectif était 
d’illustrer l’évolution du quartier et notamment de 
l’architecture des maisons. Notre guide-architecte 
du patrimoine, qui avait fait en 2013 une étude du 
quartier, nous a montré tout au long du parcours des 
photos prises cette année-là, de certains bâtiments. 
Elles nous permettaient dans un subtil jeu « avant-
après » de voir comment les propriétaires ont fait 
évoluer leur habitat tout en respectant les 
contraintes de l’urbanisme : échoppe agrandie par 
l’arrière, utilisation  de matériaux autre que la pierre 
(briquette, métal…) Un carnet-jeux conçu par Anaïs 
Peulet donnait aux participants l’occasion de porter 
un regard plus exigeant sur le patrimoine du quartier. 
Un itinéraire sur le patrimoine du quartier
Partis de la place, cette balade nous a fait passer par le dépôt de bus de Lescure où un responsable nous a donné tous les détails sur les travaux en cours 
et futurs. La halle de plus de 12 000 m² âgée de 125 ans mais entièrement réhabilitée est entourée de bâtiments rénovés mais aussi à construire comme le 
futur siège de Kéolis ou les entrepôts de bus à gaz et bientôt de bus électriques. Du dépôt , le groupe s’est dirigé vers l’avenue du Parc de Lescure pour 
admirer quelques maisons bourgeoises remarquables. Place Johnston, notre historien Francis Baudy nous attendait pour présenter en 10 minutes l’histoire 
des stades-vélodromes : celui de 1924 et surtout celui de 1938 qui transformé en 1986 et 1998 deviendra le stade Chaban-Delmas que nous connaissons. 
Dans ce quartier, une surprise nous attendait rue Marceau : une cité ouvrière constituée d’une vingtaine d’échoppes en béton. Ces habitations étaient 
réservées dans les années 20 aux traminots des TEOB1 qui travaillaient au dépôt de Lescure. Puis notre guide nous a conduit vers un endroit insolite au 
dernier étage d’un parking de l’hôpital Pellegrin. De là on pouvait découvrir le château Lescure tout proche, le Tripode, la Cité administrative mais aussi les 
clochers des églises bordelaises et même les coteaux de la rive droite de la Garonne. 
Il était temps de revenir sur la place après deux heures de déambulation dans notre quartier que nous croyons tous si bien connaître Un pique-nique nous y 
attendait que nous avons dégusté  tranquillement assis dans l’amphithéâtre  tout en évoquant encore la riche histoire du quartier.

Le Petit Curieux
1-Tramways Électriques et Omnibus de Bordeaux
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Le quiz de ce numéro vous est présenté dans son entier. Il s'agit d'un 
bâtiment de notre quartier visible depuis une rue peu passante pour les 
piétons. Cette rue sert surtout d'entrée à un ensemble très vaste composé 
de bâtiments anciens et très récents. Il a été construit au tout début du XXe

siècle. Si on pouvait zoomer sur cette photo, on verrait deux médaillons 
sculptés avec les lettres RF (République Française) avec au-dessus de la 
porte d'entrée les armoiries de la ville de Bordeaux encadrées de deux 
cornes d'abondance avec des feuilles d'olivier et enfin de quoi pavoiser lors 
de commémorations officielles. Dernier indice important il s'agit d'une 
construction destinée à des services de santé érigée sur le lieu-dit le plus 
ancien de notre quartier. Il est aussi connu de tous grâce à la rue qui porte 
ce même nom insolite. Alors vous avez trouvé ? La solution est à découvrir 
en page 20

Quiz

Défilé de mode par AMOS et l’ISBM Concert des collégiens

Le jeudi 3 avril a eu lieu un défilé de mode organisé par Amos et l'ISBM  
dans les salles de la mairie de quartier. Les créations originales ont été 
confectionnées par les éléves en utilisant les tissus recyclés de chez AMOS

L’une de vos connaissances souhaite
vendre ou louer son bien immobilier ?

Mettez-nous en contact,
nous vous récompenserons ! 

VENTE
JUSQU’A 300€*

GESTION LOCATIVE
JUSQU’A 150€* OU 3 MOIS
DE GESTION OFFERT*

ACHAT - VENTE - VIAGER - PROGRAMME NEUF
LOCATION - GESTION LOCATIVE - ESTIMATION OFFERTE 

Le mardi 20 mai, les éléves d’espagnol 
du collège Émile Combes se sont 
produits en concert à l’église de Saint 
Augustin ; ils étaient accompagnés de 
Margaux Vanicatte et Marcos Alvarez, 
les musiciens du duo Dimelotu faisant 
voyager  le public en chansons à 
travers la Cordillère des Andes.



Cœur de Saint Aug’ 
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Avant de s'appeler Cœur de Saint-Aug', notre association se nommait Saint-Augustin 2015. Et comme il y a dans l'air un 
parfum d'anniversaire, il fallait bien qu'un membre de l'asso d'origine se dévoue pour raconter la naissance du bébé qui 
maintenant est un jeune homme.

Saint-Augustin 2015...  20 ans déjà !

D’abord se resituer dans le contexte du moment 2005. Nous sommes « branchés » quartier avec la mise en place 
récemment des mairies de quartier, la nomination d’un maire-adjoint – Jean Louis David – qui porte le projet de 
proximité avec les habitants de Saint Augustin
Des rencontres se font régulières et peu à peu, un groupe se forme (des retraités pour la plupart).
Un point commun nous réunit -nous porte -  nous sommes bien dans Saint Augustin et pourtant il manque un petit 
quelque chose pour mettre en valeur toute la vitalité du quartier, ses atouts ; une devise revient souvent : rassembler 
pour créer un Air de convivialité.
Il est décidé de créer au printemps 2005 l'association Saint Augustin 2015, de mettre en pratique nos échanges, de 
nous  projeter dans l’avenir de notre quartier, d’être porteurs de projets. Un vaste programme qui peut se réaliser en 
10 ans croyait-on  d’où » 2015 ».

C’est à partir des objectifs Accueillir, Informer, Rassembler que le sigle AIR 
est devenu notre slogan.
Nous sommes partis avec sur 4 projets concrets :
- Le goûter le vendredi. Il se fera un peu plus tard en 2006
- Le journal Le Petit Augustin pour informer de la vie du quartier et partir 
chercher les infos.
- Les forums dans la salle municipale pour mettre en valeur les forces vives 
et les faire mieux connaître :  Voici quelques thèmes vécus : CHU – JSA  et le 
sport  - la gendarmerie Battesti – les artistes et leur place dans la cité – le 
monde du handicap et l’hôpital Ch Perrens – la Place lieu de vie pour tous – 
Le Développement Durable – les gestes qui sauvent avec l’association 
AMOC – Jérémy Saget si on partait sur Mars.
Autre projet : Le Printemps de Saint Aug’ qui rassemble tout le quartier 
comme une grande fête  avec comme participants les écoles, le collège, le  
lycée professionnel, les commerçants, les JSA  avec des animations, des  
jeux pour les enfants  et un temps de convivialité avec le pique-nique le soir.
Peu à peu, ce sera un bouleversement dans les relations entre les habitants. 
Maintenant nous avons appris que nous pouvons être des initiateurs de 
projets et être partie prenante dans les orientations à venir.
Tout un programme que Cœur de Saint-Aug' continue de proposer chaque 
année.

Bordeaux St Augustin - 111 rue du Grand Maurian

Nouveaux commerçants

Le  restaurant Le Chaban
105 Bd Geaorges Pompidou 
09 54 03 28 84
Infos - menus : wiicmenu-qrcode.com

Ma Buanderie
Aqua - Pressing
101 rue du Grand Maurian

Librairie :
Au Bord des Livres 
29 rue Flornoy 

Changement d’adresse pour l’agence AXA
au 8 rue Jenny Lépreux
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Le goûter 

Venez retrouver tout nos produits maison fait avec
passion :

Carpaccio & sa sauce

Saucisses (merguez, chipolatas, herbe, basquaise, chorizo, veau
basilic

Brochettes

32 RUE JENNY LEPREUX, 33000 BORDEAUX
05.47.47.79.81

@LASAINTEAUGUSTINE

BOUCHERIE SAINTE
AUGUSTINE Nos Produits

Maison

Rôti de volaille farci
Façon Tataki
Paupiette

Rosace de Magret

Et pleins d’autres préparations en
fonction des saisons et de nos idées !

Bar à ongles
Pose de vernis semi-permanent 

Renforcement en gel
Soins des mains • Soins anti-callosité

Soins de beauté 
Soins Dr. Hauschka • Soin Jadea 
HydraSpa Face • Dryneedling
Epilations • Bronzage naturel

Beauté du regard
Réhaussement de cils & Brow lift 

Teinture & make up

Relaxation
Massage & réflexologie

Vente de cosmétiques naturels
& autres jolies choses naturelles.

165 rue Emile Combes • 33700 Mérignac
0556059323

WWW.institut-st-augustin.fr

20% de réduction
sur présentation de ce bon

Offre valable une seule fois.
Offre uniquement valable pour votre premier soin à l’institut.

À l’origine, le goûter offert les vendredis par notre association avait pour but 
de réunir en un même lieu central du quartier, la place, toutes les 
générations afin de partager un moment gourmand et convivial. C’était en 
fin de semaine l’occasion de se rencontrer, de faire connaissance, de se 
revoir en un lieu public entre enfants, parents, grands-parents, travailleurs. 
Pendant de nombreuses années, ce goûter avait lieu tous les vendredis de 
la période scolaire. Aujourd’hui, il se produit une fois par mois, en principe 
le dernier vendredi du mois ou la veille des vacances scolaires. Nous  
apposons des affiches chez les commerçants afin de vous prévenir.
Mais alors, comment s’organise-t-il ? Les bénévoles préparent et 
présentent les gâteaux qui nous viennent soit des commerçants partenaires 
(Rond pain, Les gourmandises d’Augustin, Mi-Choux, Ô Tiap), soit qui nous 
sont apportés au moment de l’installation directement sur la place par des 
adhérents, des parents, des commerçants qui souhaitent participer mais ne 
vendent pas d’alimentation… bref, par tous ceux qui le veulent et le 
peuvent. Nous n’oublions pas les fruits grâce à nos partenaires Pindia et Le 
Dépanneur du coin. Ils sont préparés et présentés également sur des 
plateaux. Et comme manger donne soif, nous servons bien entendu de 
l’eau ainsi que des sirops offerts par Carrefour City d’Ornano. Vous l’avez 
compris, nous sommes très bien approvisionnés et en local ! Merci à tous 
ceux qui participent et soutiennent cette action de quartier devenue, on peut 

le dire, une institution. Merci à tous pour 
leur engagement.

Pour le fonctionnement et l’organisation, 
plusieurs personnes de l’association se 
sont succédé et continuent à prêter main 
forte, car il en faut. Les bénévoles 
disponibles viennent dès 15h aider à 
l’installation des tables et barnums, à la 
préparation du grignotage et le service en 
continu de 16h à 18h. Ce sont les 
adhésions et dons à l’association qui 
permettent d’acheter tout ce dont nous 
avons besoin (QR code page 8). Les 
gobelets utilisés sont désormais 
réutilisables, car nous pensons à la planète 
; les enfants sont acteurs de ce geste. Puis vient le rangement vers 18h, 
une fois les ventres satisfaits. Ce moment si convivial et très apprécié ne 
pourrait exister sans les bénévoles. Tous sont récompensés par un merci, 
par un sourire et un mot gentil. L’association est très fière de leur présence, 
nous les remercions grandement.

Si l’envie vous vient de vouloir participer, nous aider, même 
ponctuellement, faites-vous connaître sur place ou par mail 
(coeurdesaintaug@gmail.com) ! Marie, notre responsable, se fera un plaisir 
de vous expliquer comment faire.



Développement durable
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Elles sont un écosystème en miniature, favorable à la biodiversité, à la 
détente et à l’équilibre émotionnel pour l’homme. Les fleurs sont bien plus 
qu’un cadeau. 
Un atout esthétique et créatif : Un jardin fleuri transforme n’importe quel 
espace extérieur en lieu de beauté et de sérénité. Les couleurs, les formes 
et les textures des différentes variétés de fleurs apportent une richesse 

visuelle inégalée. C’est une explosion de couleurs qui  changent au fil des 
saisons, créant un paysage vivant et dynamique de quoi voir la vie en rose.
Créativité :  Un jardinier (qu’il soit à fleur de l’âge ou pas) exprime sa 
créativité et sa personnalité en jouant avec les différentes hauteurs, 
couleurs, formes. Nous créons un style de jardin qui nous est propre, allant 
du plus sauvage au plus cadré à la française.
Raison d’être : Les fleurs attirent les pollinisateurs, abeilles, bourdons, 
papillons et autres insectes tels que les syrphes, des mouches aux allures 
de guêpes dont les larves raffolent de pucerons. Pour autant, elles 
éloignent les insectes nuisibles de manière naturelle. Elles sont un refuge 
pour la faune, mettant à l’abri de nombreuses espèces, notamment les 
oiseaux et petits mammifères qui se cachent dans les feuillages denses. La 
fine fleur des plantes fleuries reste la reproduction. Elles fournissent du 
nectar à certains oiseaux et insectes qui contribuent à leur tour au transfert 
du pollen d’une fleur à l’autre. Elles sont donc capitales dans un verger ou 
un potager. 
Pour une qualité de l’air et du sol : Comme les autres plantes, les fleurs 
absorbent le dioxyde de carbone et libèrent de l’oxygène. Certaines 
espèces sont même capables de filtrer les polluants atmosphériques. Leurs 
racines contribuent à stabiliser le sol, empêchant l’érosion. De plus, 
certaines comme le trèfle et la luzerne sont des plantes fixatrices d’azote, 
elles enrichissent ainsi naturellement le sol en nutriments, favorisant la 
croissance d’autres plantes dans le jardin.
Bienfaits : Respirer un air plus frais exempt de polluants et saturé de 
parfums naturels des fleurs peut améliorer le sommeil, réduire les maux de 
tête et augmenter le niveau d’énergie. Les parfums envoûtants ajoutent une 
dimension sensorielle à l’expérience du jardinage. L’espace extérieur 
devient un havre de paix. C’est ainsi que nous pouvons ressentir une 
réduction de stress et un apaisement du simple fait de passer du temps 
dans un jardin fleuri.Travailler son jardin, arroser les fleurs ou simplement 
s’asseoir pour  l’admirer peut être une forme de méditation, procurant un 
sentiment de calme et de bien-être. Les études l’ont prouvé, le contact avec 
la nature aide à réduire l’anxiété, améliore la concentration et renforce la 
satisfaction personnelle.
Le petit + : Certaines fleurs, en plus d’être décoratives, sont comestibles 
comme les capucines, les pensées, les soucis, les bourraches. Elles 
agrémentent les salades et desserts, apportant saveur et esthétique.
À Saint-Augustin : les jardins sont souvent bien petits. Qu’à cela ne tienne, 
nous avons toujours un petit espace pour planter et semer, parfois à la 
façon des jardins suspendus, ou bien un balcon qui ne demande pas mieux 
que d’accueillir des fleurs… alors fleurissez-les !

Fleurissez-les
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Recette

Pesto de noix
Ingrédients :
- 2 petites gousses d’ail
- 1 bouquet de basilic
- 50 g de parmesan râpé
- 40 g de noix torréfiées
- De l’huile d’olive
- De la fleur de sel

Recette
Dans un mortier, piler les noix torréfiées puis l’ail.
Y  ajouter le parmesan et enfin le bouquet de basilic. 
Piler jusqu’à former une  pâte.
Verser 5 à 10 cl d’huile d’olive pour monter le pesto,.
Saler à convenance.

Il est également possible de faire le pesto au mixeur 
en mélangeant tous les ingrédients en même temps.

Variantes
 - Remplacer les noix par des noisettes, des pistaches, des amandes ou des pignons !
 - Remplacer le basilic par du persil, de la roquette, de la mâche, de la ciboulette, de l’ail des ours ou de l’épinard…

Le pesto se conserve bien en pot de verre, recouvert d’une fine couche d’huile et au frais.

Nous sommes nombreux à avoir un pot de basilic dans le jardin, sur le balcon ou simplement dans la cuisine. Et si nous faisions un bon pesto 
maison ? Il suffit de quelques ingrédients et un petit tour de main !

 VIVRE SA RETRAITE
EN TOUTE SÉRÉNITÉ

À ST-AUGUSTIN

RÉSIDENCE SERVICES SENIORS

•	 Un cadre de vie verdoyant,  
aux portes de Bordeaux.•	 Locations du studio au 3 pièces.•	 Restaurant, piscine, salon détente,  
salon de coiffure...•	 Environnement sécurisé, accueil 7j/7,  
services à la personne.

DÉCOUVREZ  
LE CONCEPT 

OVELIA

05 33 09 13 13 LES JARDINS DE ST-AUGUSTIN - 194 Av. d’Ares - MÉRIGNAC www.ovelia.fr



L’atélier créatif des JSA

Musiciens de la banda de l’orchestre universitaire



Initiation danses latines avec Annabelle

Initiation de  danse tahitienne Heivanui Ori Tahiti

Pluie de confettis

Le flash-mob de l’école Sainte-Monique

Le flash-mob de l’école Flornoy
Cœur de Saint-Aug’ est fier d’avoir offert une nouvelle fois une superbe 
fête à tous les habitants. Elle était très colorée, dynamique, joyeuse, 
créative, musicale, dansante, gustative, sportive, participative. Que 
rêver de mieux que de voir toutes les générations partager cette belle 
journée, grâce à la participation de nombreux acteurs du quartier. Merci 
aux écoles Flornoy et Sainte-Monique, au collège Émile Combes, à la 
bibliothèque, à la banda de l’orchestre universitaire, aux JSA, à la 
maison des 5 sens, à la gendarmerie, à l’école de danse tahitienne 
Heivanoui Ori Tahiti, à Annabelle, à ACSA et à tous les nombreux 
bénévoles. 



Suite
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21 rue Flornoy, 33000 Bordeaux - 05 56 16 39 72

Les Granny SmithsLe maire, le maire de quartier et la présidente

Le club théâtre du Collège Émile-Combes

Le Troc plantesDémonstration de danse tahitienneRenforcement musculaire

Rugby touch

Le goûter offert par : Pindia, Le dépanneur du coin, Les gourmandises d’Augustin, Le rond pain, Carrefour City, les parents d’élève et les bénévoles
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Vendredi 23 mai, ce n’était pas uniquement le Printemps de Saint Aug’. 
C’était aussi la Fête des Voisins, célébrée chaque année. C’était « une 
occasion unique de renforcer les liens de proximité et de favoriser la 
convivialité au sein des quartiers ». Cette année on fêtait son 25ᵉ
anniversaire et Cœur de Saint Aug’ a bien voulu se charger de l’organiser 
dans la continuité de sa fête.
Sur la place, après les danses tahitiennes, le feu vert fut donné afin d’aller 
chercher une table et les bancs dans le conteneur mis à disposition par la 
municipalité. En quelques minutes la foule qui était debout s’est retrouvée 
assise avec le pique-nique sur la table ou bien attendant qu’un volontaire 
revienne avec de la nourriture achetée auprès des commerçants. 
Le Petit Curieux s’est fait surprendre quand il est arrivé au conteneur :  plus 
de table et plus de banc. Mais où allait-il pouvoir pique-niquer avec ses 
amis ? Heureusement, un couple déjà assis s’est désisté laissant libre leur 
table. L’apéritif a été vite servi et la conversation engagée entre les cinq 
amis obligés de tendre l’oreille et d’élever la voix car la soirée était animée 
par un super orchestre qui était à bonne distance pour nous servir de fond 
sonore pour la soirée. Chez nos jeunes voisins de table après quelques 
changements d’invités qui ne nous ont nullement dérangés, Le Petit 
Curieux pensait bien engager à un moment ou à un autre la conversation. 
Il fallait trouver juste à quel moment. Hélas malgré l’ambiance bruyante, il a 
quand même entendu parler anglais ! Ce n’est pas ce soir qu’il allait parler 
avec ses voisins de table car son niveau d’anglais ne le lui permettait pas. 
Quelques dizaines de minutes plus tard c’est en espagnol que les jeunes 
voisins s’exprimaient. Là encore Le Petit Curieux s’est abstenu d’engager 
la conversation car son niveau d’espagnol était aussi mince qu’une feuille 
de papier à cigarette. Mais un miracle s’est produit dans la soirée... les 
jeunes voisins se sont subitement mis à parler en italien et là Le Petit 
Curieux s’est senti plus à l’aise car il maîtrise suffisamment la langue de 
Dante pour engager la conversation. Il voulait savoir, et ses amis aussi, qui 
étaient donc ces jeunes polyglottes. C’étaient en fait des étudiants et des 
stagiaires du pôle de neurosciences tout proche. Il y avait des Italiens,  des 
Espagnols et un Allemand. Certains étaient là depuis plusieurs années 
d’autres depuis quelques mois. Passer d’une langue à une autre ne leur 
posait pas de problème. L’Italien, qui s’exprimait dans un excellent français, 
a ajouté qu’il ne parlait qu’en anglais à son travail. 
Voilà Cœur de Saint Aug’ confronté à un autre défi : organiser un Printemps 
de Saint Aug’ international et pour le Petit Curieux obligé de réviser son 
anglais et son espagnol pour l’année prochaine.

Un pique-nique international

Bataille de confettis

Trio de Jazz Disaster Area

La Cantine Gourmande Tea Côsy

Ô Tiap Le Dépanneur du coin

Yichiran

Au
 Fa

mily La 
Plac

e





Artistes : Henriette Lance, Philippe Le Lann, CRIS, Isabelle Perriquet, Catherine Rebillout, Patricia Descamps, 
Nathalie Besson, Louise Mouton, Hervé Douard, Majida, Monique Delord, Jacqueline Gourcerol, Catherine 
Leclercq, Cécile Dubois, Chabada, Grego, KTY, Carolyn Sittig, Sandra Abreu, L.S, Jone, Patricia Négrier, Shanke 
Arte, Caroline Fernandez, Christine Labrouze, Véronique Bouyssou Maurel, Jean-Maurice Labrouze, Patricia 
Thamas, Acarlu, DenDesArts, Catherine Tel-Gardes, CAM, Jacques Lapergue, Françoise Wallig, Monique 
Barusseau, Camille Cormarie, Christine Morandi, Marie-Claude Gonzales, Melber, Lætitia Dio, Pierre Hostein, 
Cécile Béryère, Marie-Lise Rocafort, Marina Desportes, Cathy, JYRD, Yves Leguinoff, Danièle Labrousse, 
Delphine Lucas, Philippe Le Lann, Vanessa Toulet, Cathy Tracqui, Jacques Lapergue, Jean-Luc Pateytas, Isa 
Perriquet, Jérome Furmic, Jean-Bernard Prévot.

Le petit mot de Laure : Encore un joli moment de rencontres. Le vernissage, très convivial, a réuni plus de 
200 personnes. Merci à Cœur de Saint Aug’ pour le grignotage et aux artistes pour les boissons ; merci à 
M. le Maire de quartier pour sa présence et à Anja Spagl pour sa venue en tant qu’artiste d’honneur.

 Concours des enfants : les 3 créations préférées sont : Les 4 saisons (huile) ; le Lion (acrylique) et la famille Goupil
(pastel)



L’artiste d’honneur est cette année Anja Spagi, une jeune peintre, professionnelle depuis 5 ans. Anja a fait des études de 
sociologie en Allemagne, son pays d’origine ; c’est en arrivant en France qu’elle s’est mise à la peinture grâce à son 
compagnon, lui-même artiste et exposant également. Elle est donc autodidacte, accompagnée et guidée par plusieurs artistes 
elle a trouvé son style, un mélange d’abstrait et de figuratif, essentiel et minimaliste ; son inspiration est intuitive avec 
beaucoup d’attention. Elle aime avoir un sens narratif pour peindre un tableau, c’est en se racontant une histoire qu’elle créé. 
En fonction de son inspiration, Anja Spagi utilisera une ou plusieurs matières dont l'acrylique, l'huile, la laque ou le collage. 
Avec son compagnon, ils ont une galerie à Lesparre dans le Médoc et exposent lors de manifestations diverses comme la 
nôtre. Merci à notre douce et très agréable artiste invitée d’honneur d’avoir répondu à la demande de Laure Mouton. 
Cela nous permet de découvrir toujours de nouveaux talents !



Mais qui était Abdel-Kader?
Abel_Kader est né en 1808 à 
El Guettana, dans l'actuelle 
Algérie et est décédé à 
Damas en Syrie en 1883. Il 
est une figure emblématique 
de la résistance algérienne 
contre la colonisation 
française au XIXe siècle.
Chef religieux, il a été 
proclamé émir1 en 1832 et a 
mené une lutte acharnée 
contre l'armée française 
pendant plus de 15 ans. Il a 
réussi à unir plusieurs tribus 
algériennes et à infliger des 
défaites notables aux forces 
coloniales. Cependant après 
des années de combats, il a 
été contraint de se rendre en 
1847. Pour sauver les siens, il 
négocie une reddition avec le duc d'Aumale2 et le général Lamoricière. Il 
croit en la parole donnée et demande à être transféré à Alexandrie ou à 
Saint-Jean-d'Acre en terre d'islam. Il donnera même son épée et son 
cheval. Il choisit l'exil pour "conduire les siens vers un paisible séjour". Mais 
les autorités françaises vont trahir leur parole. Et l'Orient est encore loin 
pour l'émir car à Toulon en 1848, il sera retenu prisonnier au fort de 
Lamalgue avec sa famille et ses proches dans des conditions difficiles. Puis 
ce sera le départ pour le château de Pau où il restera quelques mois 
seulement dans des conditions à peine meilleures avant de partir pour 
Amboise via un passage de 3 jours à Bordeaux. En effet, Abdel-Kader 
séjournera les  4, 5 et 6 novembre 1848. Il embarquera pour Paimboeuf 
puis remontera la Loire jusqu'à Amboise.
Amboise offre un château sans confort pendant 4 ans à Abdel-Kader et à 
sa smala. Beaucoup vont mourir mais l'émir restera digne réclamant 
toujours à ce que les autorités françaises tiennent leur parole. De 
nombreuses personnalités vont intervenir auprès de Napoléon III afin de le 
faire libérer.

La rencontre avec Antoine Dupuch
Adolphe-Antoine Dupuch était un 
prêtre bordelais. Il fut nommé premier 
évêque d'Alger en 1838. Il œuvrera 
pour établir un lien entre la foi 
catholique et les réalités locales tout 
en se trouvant en pleine période 
coloniale. C'est au cours d'un 
échange improbable de soldats 
prisonniers que l'évêque rencontrera 
Abdel-Kader et à partir de là 
commenceront des échanges 
amenant à une amitié et à une 
compréhension mutuelle teintées 
d'humanisme. Cette amitié se 
poursuivra en France car l'évêque 

rendra visite à l'émir à Pau et à Amboise. Il plaidera sa cause dans une 
lettre élogieuse au prince-président Louis-Napoléon Bonaparte afin de le 
convaincre de libérer enfin son ami. En 1852, l'émir  est libéré par le prince-
président en personne. Il reçoit une pension annuelle et prête serment de 
ne plus jamais fomenter de troubles en Algérie. Il part pour la Turquie puis 
pour Damas. En 1860, des émeutes antichrétiennes éclatent dans cette 
ville et Abdel-Kader impose son autorité et sauve des milliers de chrétiens. 
Plus tard il recevra la Grand Croix de la légion d'honneur de l'État français.  
Il mourra en 1883.
Et Antoine Dupuch ? Il viendra terminer sa vie au Grand Maurian, un 
bourdieu3 situé à l'exact emplacement de notre mairie de quartier. Après 
son décès, le cardinal Donnet créera notre nouvelle paroisse Saint-
Augustin. 
Une rue Antoine Dupuch donne sur la rue Frantz Schrader et une impasse 
Dupuch arrive dans la rue Émile Combes tout près de la rue Léon Roches.

Léon Roches, une étrange 
coïncidence
Si vous pensez qu'il n'y a pas de 
lien entre Léon Roches et Abdel-
Kader et bien vous vous trompez 
Après ses études Léon Roches  
(1809-1900 Bordeaux) il rejoint 
son père en Algérie en 1832  Il 
apprend rapidement l'arabe et 
devient traducteur pour l'armée 
française en tant que lieutenant 
de cavalerie. A l'occasion d'une 
pause entre les troupes 
françaises et celles de l'émir 
Abdel-Kader, Léon Roches 
devient son secrétaire-
traducteur  et ceci pendant 4 
ans. Dès le retour des hostilités, 
Léon Roches revient dans 
l'armée de Bugeaud. Il partira 

vers le ministère des affaires étrangères et deviendra consul à Trieste puis 
à Tripoli et à Tunis. Il terminera ambassadeur de France au Japon ! Il 
mourra à Bordeaux à l'âge de 90 ans.
Dommage qu'une vie aussi aventureuse ne soit représentée dans notre 
quartier que par une toute petite rue !

Le Petit Curieux

Une rencontre improbable

Antoine Dupuch, successeur de saint 
Augustin en Algérie et ami d'Abdel-Kader 
photo Le Petit Curieux

Au mois d'avril dernier, l'association Les Arts Vivants de Saint-Augustin-Tauzin-Bourran, avait programmé une conférence sur  l'émir Abdel-Kader. 
Jean Labeyrie a retracé en images l'histoire extraordinaire de ce personnage et a évoqué combien sa dignité et ses idées devraient encore nous 
éclairer. 
Il nous a permis aussi de mettre en évidence son amitié avec l'évêque d'Alger, monseigneur Antoine Dupuch trait d'union avec la création de la 
paroisse Saint-Augustin.

Silhouette d'Abdel-Kader sur le bord de La Loire par 
le sculpteur tourangeau Michel Audiard à quelques 
pas du château où il a été emprisonné. photo Le Petit 
Curieux

Léon Roches, ambassadeur de France au Japon 
(1863-1868) photo Wikipédia

1 - Émir  Titre honorifique donné autrefois au chef du monde musulman, 
aux descendants du Prophète, puis à des princes, des gouverneurs, 
des chefs militaires de l'Islam.

2 - Duc d'Aumale : Henri d'Orléans est un des fils du roi Louis-Philippe 1er. 
Le fils d'un roi ne peut pas renier sa parole pensait Abdel-Kader.

3 - bourdieu : exploitation agricole. Le Garnd Maurian avait aussi une 
activité viticole et donc un cuvier dans lequel le cardinal Donnet créera 
une chapelle de secours dédiée à saint Augustin en 1858. L'église ne 
sera terminée qu'en 1880.



À venir
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Agenda de la bibliothèque Jean de la Ville de Mirmont

Agenda Cœur de Saint Aug’
Vendredi 5 septembre :  Aura lieu le goûter de rentrée, et pour fêter les 
20 ans de l’association il sera suivi (en soirée) d’un cinéma en plein air.

Vendredi 26 septembre : Goûter + le forum des associations du 
quartier. 

Vendredi 17 octobre :  Goûter des vacances de la Toussaint.

Jeudi 18 septembre de 18h à 19h : "Hôpital sensible" c'est d'abord un 
recueil de texte orchestré par l'auteur Eduardo Berti publié en 2024, 
interprété ensuite par un collectif de soignantes, membres du personnel 
soignant de l'hôpital Pellegrin. La Médecine Narrative est une discipline 
clinique et académique, elle remet la relation de soin au cœur de l’acte 
thérapeutique afin de ne pas le limiter à la construction médicale de la 
maladie. Une attention aux récits permet de préserver la complexité de 
l’histoire des patients et de toutes celles qui tissent la relation de soin.
Entrée libre et gratuite

Samedi 4 octobre : Nuit des bibliothèques Spécial Manga et Asie à la 
bibliothèque Jean de la Ville de Mirmont de 18h à 22h
Une animation programmée sur le réseau des bibliothèques de Bordeaux à 
Mériadeck, Caudéran, Bordeaux Lac et St Augustin : l'occasion de montrer 
les bibliothèques autrement !
Au programme des animations : des lectures, des jeux, des spectacles

A partir de 17h : colorisation de dessins sur tablettes graphiques, confection 
d'éventails, d'origami, dessin et coloriage, initiation à la calligraphie 
japonaise...

A partir de 18h : Spectacle de danse HAKAMA CALAME par la compagnie 
Paul Les Oiseaux sur le parvis de l'église St Augustin suivi d'animations 
dans la bibliothèque : défilé de Cosplay, atelier maquillage et costumes, 
lecture de kamishibaï, démonstration d'arts martiaux (kendo), tables de 

jeux (cartes Pokemon), quizz et blind test, rencontre débat autour de 
l'histoire des mangas
Et séance Karaoké pour finir la soirée en s'amusant !
Animations gratuites et restauration sur place

Samedi 18 octobre à partir de 10h30 - Atelier création numérique
A partir de 8 ans (Gratuit, sur inscription 15 jours avant)
Venez jouer les présentateurs météo comme à la télé, à l'aide d'un fond vert 
pour réaliser les trucages video. Amusement garanti !

Pratiquez une langue
étrangère avec Augustine
Language School !

info@augustine-bordeaux.fr

Tarifs et horaires des cours ici

"Augustine Language School, ce n'est
pas que pour les enfants !"

Rejoignez nos cours d’anglais
spécialement conçus pour les
adultes.
Progressez à votre rythme avec des
professeurs natifs, dans une
ambiance conviviale.

Augustine, école de langues - 21 rue Flornoy 33000 Bordeaux

Notre petit plus ? L’espagnol et le français langue étrangère sont
aussi à la carte ainsi que des cours à domicile (pris en charge à
50% par l’État) et en entreprise !

Follow us on

-15%sur nos cours avec letarif
carte jeune de 12 à 26 ans !



À bicyclette
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Luc adore le vélo et il a bien voulu nous faire partager sa passion pour 
peut-être provoquer la vôtre !

Le cyclotourisme, qu'est-ce-que c'est ? me questionne un jour le Petit 
Curieux ? Voici une ébauche de réponse très personnelle.
Mon but ? Hé bien c'est de me promener tout en pratiquant une saine 
activité physique sans contrainte de performance tout en découvrant des 
sites pittoresques.

Quel pédaleur suis-je ? 
Fainéant, hédoniste et distrait, entre autre... Moralement je suis aussi 
porteur et roue de transmission d'une culture « canal historique » de 
passionnés qui ont usé leur cuissard depuis l'invention de la petite reine.
La machine ? 

Elle est adaptée à son pilote et à son office, toujours en parfait état de 
fonctionnement, accessoirement agréable à l’œil. Et pour cela, j’entretiens, 
répare et modifie toutes mes machines ; Des heures sont nécessaires pour 
parler technique. L'impératrice de la bicyclette est pour mon usage au 
quotidien la "randonneuse en 650 B1". Le roi de la route pour le voyage est 
le "routier" (en 650 B, lui aussi). Pour appréhender cette subtile différence, 
il suffit juste de se poser sur sa selle et de regarder le paysage. 

Les adages de l'expérience
« Mouline bien mon petit. Pédale sans orgueil. Couvre-toi avant d'avoir 
froid. Déshabille-toi avant d'avoir chaud. Mange avant d'avoir faim. Bois 
avant d'avoir soif. Il n'y a pas de mauvais temps en randonnée, juste des 
vêtements inadaptés. Le jeune cyclo roule vite, le vieux sacochard connaît 
la route. Respecte le code et tu seras respecté (enfin parfois...) et surtout 
faire simple c'est très compliqué. »
Aussi selon sa virée, on choisira sa randonneuse ou son routier, en 
sachant que le routier sera toujours plus polyvalent, rustique et finalement 
plus fiable, un brave et fidèle mulet, en fait. De toute façon la machine est 
toujours capable d'en faire beaucoup plus que la mécanique humaine.
Alors dès que je le peux j'aime, tôt le matin, refermer le portail derrière moi 
et enjamber son cadre. Le pique-nique est dans le sac, le bidon d'eau est 
plein, la carte IGN est dépliée sur la sacoche de guidon. Ça y est on est 
passé dans un autre monde, celui de la symbiose « homme-machine », le 
nez au vent, prêt à musarder. Et bien sûr, vigilant, par force, de la 
« civilisation » qui nous environne dans la circulation.

Me faire du bien
Ma pratique du cyclotourisme est hors du temps et des modes, aux 
antipodes des cyclos-sportifs « vélos squelettes / costume de torero », des 
compteurs connectés, des bidons chargés d'énergisants, de l'ultra-light-
hight-tech, d'un casque profilé et lunettes en yeux de mouche. En définitive, 
je préfère me faire du bien plutôt que de souffrir, « étonnant non ? » comme 
disait Pierre Desproges. C'est donc, pour moi, rouler loin et longtemps et 
rentrer le soir, voire à la nuit avec une saine fatigue. La logique d' « un esprit 
sain dans un corps sain », voilà ce vers quoi je tends, à chacun ses valeurs, 
n'est ce pas ?

Mes conditions préférées pour rouler ?
Pour un bon déroulement, j'aime être accompagné idéalement de 3 
personnes, sur une durée de 5 à 8 jours en cyclo-camping et plutôt en juin 
ou en septembre. Si c'est une itinérance  hivernale, je privilégierais des 
hébergements en « dur » (mars, avril, octobre, novembre), une météo 
clémente (sans pluie) et des journées n'excédant pas 70 km pour 
envisager quelques visites.
Parcours en étoile ou voyage itinérant, aucune importance, chacun a ses 
avantages et ses défauts. Départ en voiture ou en routier depuis le 
domicile, cela me va. Le plus galère (voire l'angoisse) c'est le train, sans 
aucun doute !
Mes randonnées favorites ?

Pause repérage près de Chavagnac en Dordogne

J'ai aimé et j'aimerais encore les cols pyrénéens (Soulor, 
Aubisque, Pourtalet, Tourmalet, Marie-Blanque etc). Je 
referais bien un voyage en boucle dans les Alpes (Nice-
Puget Théniers). J'ai aussi apprécié une grande virée en 
Creuse en cyclo-camping, des parcours en mars pour 
rejoindre les villes de Bayeux à Nantes, de Souillac à 
Vierzon, de Souillac à Avignon, de Souillac à Perpignan, 
des VSD (vendredi-samedi-dimanche) à Cherbourg pour 
le 11 Novembre, à Saumur., dans le Limousin, dans le 
Lot-et-Garonne. Certaines sorties sont réalisées avec 
des membres du Club Indépendant Bordelais, d'autres 
avec la Confrérie650, ou avec Larzac Aventure. 
Et la pire des sorties ?
Ce fut un parcours de Nantes à La Rochelle les 
quelques jours avant le confinement du Covid, mais ce 
serait vraiment trop long à raconter, mais quelle 
aventure, rétrospectivement !
Alors envie de pédaler ?
ll existe un club de vrai cyclotourisme à Bordeaux, le Club 
Indépendant Bordelais, visitez son site.

Luc
crédit photo Luc

Passion vélo
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Habitant le quartier Saint-Augustin 
depuis très longtemps, nous connaissons 
amicalement  beaucoup de nos voisins et 
leurs maisons par la même occasion.
Nous avons été frappés souvent par leur 
bon goût avec la découverte d’objets d’art 
de qualité muséale à leur domicile. 
Au domicile de Françoise, c'est un vase 
qui a retenu notre attention. La 
propriétaire nous a expliqué qu'elle le 
tenait de sa tante qui était autrefois élève 
à l'École  Beaux-Arts de Bordeaux de 
1930 à 1935. Elle y a appris le dessin, la 
gravure2, la peinture3 mais aussi la 
céramique avec un professeur très 
compétent. Bien des années plus tard, 
cette tante enseignera le dessin et la 
gravure,  elle aussi aux Beaux-Arts de 
Bordeaux en 1956 retrouvant entre 
autres son professeur céramiste. Au 
cours d'un échange d’œuvres entre ces 
deux collègues, la tante recevra un vase 
qui au fil du temps arrivera sur un meuble 
chez Françoise.Le vase de René 
Buthaud, un échange d’œuvres avec la 
tante de Françoise.

Qui était ce professeur céramiste?
Il s'agit de René Buthaud (1886-1986 ), 
un des plus grands céramistes français 
du XXe siècle. Contrairement à beaucoup 
d’artistes,  il a été reconnu très jeune par 
son originalité de style très Art déco et 
dès les années 1920 il participe à toutes 
les expositions spécialisées et bien sûr à 

Vase d'un céramiste

l'Exposition internationale des arts décoratifs de 1925, il y a déjà un siècle. 
Plus tard, ce grand amateur d’art nègre (importante collection personnelle) 
va produire des céramiques avec des femmes noires stylisées pour 
l’exposition  coloniale de Un des 4 vases du stade Chaban-Delmas. Les 
dessins sont de René Buthaud.
Il dirigera aussi l’atelier Primavera du magasin parisien  le Printemps puis 
la faïencerie de Sainte-Radegonde-en-Touraine avant de revenir sur 
Bordeaux. Son style, ses motifs avec une thématique féminine sensuelle 
omniprésente, il s'y tiendra d'un bout à l’autre de sa vie. Les visages sont 
très typés façon Modigliani avec parfois des yeux vides « pour être plus 
mystérieux ». 
Les couleurs sont simples avec souvent des décors vert-bleu et les motifs 
brun-noir comme sur ce vase. 
Dès ses débuts, René Buthaud a maîtrisé le craquelé Art déco 
omniprésent. Il réalisait toujours un dessin préalable et ne produisait ses 

œuvres qu’à un seul exemplaire.
Mais où peut-on voir encore des vases 
de Buthaud ?
On retrouve des grands vases de 
Buthaud dans le salon de la maison 
Frugès, place des Martyrs de la 
Résistance4 dans le quartier Saint-
Seurin à Bordeaux.
Le musée des Arts décoratifs de 
Bordeaux (fermé actuellement pour 
travaux) est riche depuis dix ans d'une 
vingtaine d’œuvres de René Buthaud 
dans une vitrine à l’étage .
On retrouve des œuvres de notre artiste 
bordelais au stade Chaban-Delmas de 
part et d'autre de l'entrée principale5. Il 
s'agit de 4 vases de 3 m de haut dont il a 
fait les dessins vers 1937. Sur ces vases 
sont représentés une douzaine 
d'athlètes de l'Antiquité. Les mosaïques 
ont été réalisées par le mosaïste Henri 
Bibes.
Personnellement, j'adore le travail de 
René Buthaud et j'ai même par trois fois 
tenté d'acheter aux enchères une de ses 
œuvres mais les prix se sont chaque fois 
envolés hors de portée de ma bourse !
Alors Françoise profitez bien de votre 
trésor. Nos lecteurs se contenteront de la 
photographie6. 

JCP

Pour un prochain article dans cette 
rubrique, JCP recherche des œuvres 
des frères Martel, sculpteurs dont il 

se ferait un plaisir d’évoquer leur biographie. Bien entendu nous 
espérons que vous nous signalerez aussi d’autres objets situés dans 
notre quartier et qui ont aussi une histoire.

Nouvelle rubrique dans votre journal préféré. L’Art ne se trouve pas seulement dans les musées, les galeries ou dans la 
rue. Il est aussi certainement chez vous. Alors montrez-le-nous ! L’objet qui peut être une peinture, une sculpture, une 
lampe ou bien un vase... doit bien sûr avoir une histoire1 qui sera contée à nos lecteurs. L’objet doit aussi se situer dans 
le quartier Saint-Augustin. Votre anonymat sera bien entendu respecté. C’est un de nos lecteurs, JCP,  qui a bien voulu 
lancer cette rubrique avec une histoire de vase(s). 

1 - Une histoire assez longue pour être racontée... pas juste "l’objet est de mon 
arrière-arrière grand-mère ! »
2 - Elle apprend la gravure avec Robert Cami.
3 - Elle apprend la peinture avec François-Maurice Roganeau qu'elle retrouvera 
comme directeur des Beaux-arts de Bordeaux quand elle y sera nommée 
professeur.
4 - Maison Frugès : Elle se visite gratuitement à l'occasion des journées du 
patrimoine en septembre.
5 - Entrée principale avenue du Maréchal Leclerc. Les 4 vases sont visibles depuis 
le boulevard.
6 - La photographie est en couleurs pour les abonnés seulement. Alors pensez à 
vous abonner !
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La page d’histoire

En 1905, c'est à l'initiative de l'abbé Bauzin qu'a été créée une nouvelle 
paroisse, celle de Saint-Victor sur les paroisses de Sainte-Eulalie, Saint-
Bruno et Notre Dame des Anges1 rue de Pessac.
C'est pour combler un vide religieux dû à l'arrivée d'une jeune population 
venue travailler dans les multiples ateliers ou usines récemment installés 
sur les berges du Peugue ou de la Devèze. Parmi les plus importants, on 
trouve la Manufacture des Tabacs, la blanchisserie industrielle Saint-Marc 
et autres, la verrerie Domec et quelques petits ateliers.
C'est sur cet emplacement à quelques dizaines de mètres que se trouvait 

1ère chapelle de 1907

au VIIIe siècle, d'après l'abbé Baurein (1713-1790) un monastère et sa 
chapelle placés sous le vocable de Saint-Laurent d'Escure les Burdeos ou 
des Graves d'après Léo Drouyn.
Cette chapelle et son monastère étaient situés dans un chemin donnant à 
droite en venant de Bordeaux dans l'actuelle rue du Tondu, chemin menant 
au château du Petit Livran (caserne Xaintrailles). On a retrouvé au XIXe

siècle des briques romaines semblables à celles du palais Gallien. Le 
monastère était dirigé par l'abbesse Childemarche "vierge d'une rare vertu 
et d'une haute naissance". Il déménagera définitivement en 732 suite aux 
régulières agressions de barbares de tous poils et surtout le siège de 
Bordeaux par les Sarrasins.
D'après Bernadau (1762-1852) en 1561 se tint près de cette chapelle une 
assemblée de protestants. Le capitaine du guet ayant été envoyé pour le 
dissoudre fut tellement touché qu'il se fit calviniste2 et rapportera au 
lieutenant du roi, qu'il n'a trouvé ni armes ni apparence de sédition.
Sur cette nouvelle paroisse sera édifiée en 1907 une petite chapelle de 
secours en bois placée sous la protection de monseigneur Victor Lucien 
Lecot (1831-1908) cardinal archevêque de Bordeaux. Il profitera pendant 
quelques mois seulement de sa paroisse.

Depuis 1911, il repose dans son tombeau (une œuvre de célèbre sculpteur 
Gaston Leroux) qui se trouve dans le déambulatoire de la cathédrale Saint-
André.
En 1914, Pascal Célestin, curé de Saint-Victor, mais aussi lieutenant-
aumonier au 144e régiment d'Infanterie3 tombera au champ d'honneur le 21 
janvier 1915 pendant la Première Guerre mondiale comme près de 3000 

jeunes soldats du 144e RI. Une plaque dans l'actuelle église rappelle 
l'événement.
Cette chapelle Saint-Victor était réservée en particulier aux indigents. Les 
mariages étaient célébrés "gratuitement" mais aussi les enterrements qui 
étaient pris en charges par la municipalité jusqu'à l'inhumation du défunt 
au champ commun au cimetière de la Chartreuse. 
Cette chapelle construite à l'origine dans un quartier ouvrier faisant dire à 
l'un des prêtres "La paroisse est riche de pauvres et pauvre de riches". Elle 
a été détruite par un incendie en 1943. Sur son emplacement, elle est 
reconstruite en dur avec difficultés à partir de 1939 d'après les plans 
d'Edmond Royer architecte diocésain. Endommagée par un incendie 
(encore) en 1946, elle est restaurée par Henri Bassaguet qui avait prévu 
de placer sur la façade (côté rue Mouneyra) une statue de saint Victor.
On retrouve à l'intérieur une Vierge par Richenstein, un saint Joseph par 
Courroy, une sainte Thérèse par Pellerin, Le Christ dans le chœur est 
l'œuvre de Joseph Rivière (1923-1972).
Le chemin de croix a été peint par Jacques Delas et les vitraux sont de 
Jacques Pargades.

Entre 2013 et septembre 2018, elle a été occupée par la Communauté 
Maronite libanaise, qui depuis cette date a déménagée dans l'ancienne 
église Sainte-Monique4 à Caudéran (PA n°79) qui aujourd'hui est placée 
sous la protection de saint Charbel.
L'église Saint-Victor fait partie aujourd'hui de la nouvelle paroisse Saint-
Genès-Nansouty. Elle se trouve  au 144 rue Mouneyra.

Église Saint-Victor de nos jours au 144 rue Mouneyra

F. Baudy
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Les chaises musicales
Si l'église Saint-Augustin domine la place depuis des décennies, il ne faut pas oublier les  églises et chapelles construites 
aux alentours  au fur et à mesure de l’augmentation de la population dans notre quartier.

1- Notre Dame des Anges était à l'origine 
sur la paroisse de Sainte-Eulalie près de 
l'hôpital St André. La paroisse de St 
Augustin a été aussi à l'origine prise sur 
la paroisse de Sainte-Eulalie.

2- Calviniste : protestant

3- Le 144e Régiment d'Infanterie était à 
l'origine implanté à la caserne Xaintrailles 
actuellement sur le boulevard Leclerc.

4- Sainte-Monique est actuellement 
située à l'angle des rues Mac Carty et 
Guynemer à Caudéran.
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Culture
Quiz réponse 

Il s'agit de l'hôpital du Tondu. Sa partie arrière ressemble plutôt à une 
forteresse. Son entrée se situe rue Eugène Jacquet et dans le secteur du 
Tondu à la limite du quartier d'Arlac-Mérignac. Pour les adeptes du Ô P'tit 
Québec, brasserie québécoise très connue des étudiants en santé, 
l'hôpital du Tondu est à quelques centaines de mètres vers le CHU. On 
passe devant l'hôpital du Tondu pour accéder à une des entrées de 
l'hôpital Pellegrin.
Pourquoi Le Tondu ?
Quel drôle de nom ! Le Tondu est un petit hameau à cheval sur les 
communes de Bordeaux et de Mérignac. Notre historien local me souffle 
que ce lieu-dit était proche de deux rivières, les Ontines et le Peugue. Au 
XIXe siècle, les lavandières étaient nombreuses dans ce secteur pour 
laver au printemps, les draps d'hiver des bourgeois bordelais. Pour faire 
sécher le linge les blanchisseuses l’étalaient sur les près préalablement 
tondus ! Mais d'autres interprétations existent comme le lieu où on 
amenait les moutons à la tonte ou le lieu où habitaient des moines 
tonsurés ou bien une allusion à des prairies régulièrement fauchées.
Et la rue du Tondu ?
Très ancien chemin qui partait du hameau du Tondut pour  terminer au 
parvis de l'église Sainte-Eulalie. Il se prolongeait vers Mérignac par le 
chemin des Eyquems. Il passait alors dans le chemin de la paroisse de 
Saint-Laurent d'Escures. Plus tard en 1932, toute la partie extra-
boulevard deviendra la rue Léo-Saignat jusqu'au secteur du Tondu.
Et la clinique du Tondu ?
Il ne faut déjà pas confondre la clinique du Tondu et l'hôpital du Tondu. La 
clinique du Tondu a été érigée dans la partie intra-boulevard de la rue du 
Tondu, dans le quartier Saint-Augustin, il y a plus d'un siècle. La clinique 
changera de commune en 2017 pour devenir à Floirac, près de l'Aréna,  
la Nouvelle Clinique Bordeaux Tondu.
L'hôpital du Tondu : toute une histoire
En 1886, la ville de Bordeaux achète le domaine de la Belle Ombrière. 

Les Hospices de Bordeaux confient un projet de 
construction à l'architecte Fernand Pujbet qu'il 
dirige de 1890 à 1893. Le bâtiment a été construit 
en ignorant sa future utilisation. Séparé de 
Pellegrin par une rue mais relié par un tunnel, cet 
hôpital reste inutilisé de 1893 à 1903. Finalement, 
il hébergera les prostituées vénériennes loin du 
centre de Bordeaux. C'est sous le maire Paul-
Louis Lande (1900-1904) que sera créée la 
première école laïque d'infirmières du Tondu en 
1904.  Elle sera un modèle de laïcisation pour 
toute la France. Durant  l’entre-deux-guerres, 
l'hôpital du Tondu hébergera trois spécialités 
importantes : l'urologie, la dermatologie et l'ORL. 
Plus tard un service de cardiologie y  deviendra 

important avant son transfert à 
l'hôpital Haut-Lévêque.
Le diplôme d'infirmière sera créé en 
1922.   L'école d'infirmières quittera 
les locaux inadaptés de l'hôpital du 
Tondu pour aller dans un bâtiment 
rénové pour cette occasion à 
Pellegrin. Mais la construction du 
Tripode obligera l'école à intégrer un 
autre bâtiment tout neuf de l'IFCS1  
rue Francisco Ferrer encore au 
Tondu  à quelques centaines de 
mètres de son lieu de création 
d'origine. L'IFCS sera inauguré en 
1973. Il est maintenant IMS Institut 
des Métiers de la Santé. On y 
prépare au diplôme d'état d’infirmier 
mais aussi de  cadre de santé, 
d’aide-soignant(e), de  puéricultrice,  
kinésithérapeute,  ergothérapeute,  
pédicure, podologue... Une école qui 
a donc plus de 120 ans de présence 
dans notre quartier. Elle méritait bien 
notre quiz dans ce numéro !

Le Petit Curieux
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Garde-malade hospitalière en uniforme de 
sortie au pied du perron de l'hôpital du Tondu 
toujours visible rue Émile Jacquet

L'Institut des Métiers de la Santé rue Francisco Ferrer


